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Leçon 8 : Avoir la foi 

 

Texte clé : Luc 7.1-10 
 

« JE VOUS LE DIS, MÊME EN ISRAËL JE N’AI PAS TROUVÉ UNE TELLE FOI. »  

 

Qu’est-ce que la foi ? 
Le mot FOI est partout dans le christianisme. Nous parlons de vivre par la foi, de 
prier avec foi, d’avoir davantage de foi… Mais nous prenons rarement le temps de 
nous demander ce que signifie réellement la foi. 

Pour beaucoup de personnes, la foi devient : 

 • accepter des doctrines, 

 • défendre des idées religieuses, 

 • ou croire des choses sans les remettre en question. 

Mais lorsque nous lisons les Évangiles, Jésus semble avoir une compréhension très 
différente de la foi. 

Fait intéressant, les personnes qui ont le plus impressionné Jésus par leur foi 
n’étaient pas toujours les plus religieuses.  

 

Quand la religion ne produit pas la foi 
Marc 8.11-12 
 
Les pharisiens demandent à Jésus un signe venant du ciel. Ils voulaient une preuve 
extraordinaire avant de croire. 

Ce qui est intéressant, c’est qu’ils étaient profondément religieux. Ils connaissaient 
les Écritures, les prophéties et les traditions. Pourtant, ils étaient incapables de 
reconnaître Dieu à l’œuvre juste devant eux. 

Cela nous oblige à nous poser une question dérangeante : 

Est-il possible d’être très impliqué dans la religion et de vivre pourtant sans véritable 
foi ? 

Parfois, nous confondons : 

 • la connaissance avec la confiance, 

 • la doctrine avec l’expérience, 

 • la tradition avec la relation. 

La foi biblique ne consiste pas simplement à accumuler des informations sur Dieu, 
mais à apprendre à lui faire confiance et à refléter son caractère. 
 

Parlons-en 
- Une personne très religieuse peut-elle quand même avoir peu de foi ? 
- Pourquoi cherchons-nous parfois des « signes » pour pouvoir croire ? 
- Est-il possible d’utiliser la religion pour éviter d’affronter nos propres doutes ? 
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La foi des « personnes de l’extérieur »  

Matthieu 15.21-28  
 
La femme cananéenne n’appartenait pas au peuple d’Israël. Elle était étrangère, 
femme, et considérée comme « impure » par beaucoup de Juifs à cette époque. 

Pourtant, Jésus finit par lui dire : « Femme, ta foi est grande ! » 

Cela renverse complètement les attentes religieuses. 

La foi n’était pas limitée à un groupe religieux, à une nationalité ou à une culture. 

Parfois, nous pensons que Dieu est plus proche de ceux qui : 

 • en savent davantage, 

 • occupent des postes de responsabilité, 

 • utilisent le bon langage religieux, 

 • ou ont grandi dans l’Église. 

Mais Jésus a constamment trouvé une foi authentique chez des personnes 
marginalisées, blessées ou exclues. 

Peut-être la foi grandit-elle plus facilement chez ceux qui reconnaissent leur besoin que 
chez ceux qui pensent avoir déjà toutes les réponses. 

 

Parlons-en 
- Pensons-nous parfois que « nous » sommes plus proches de Dieu que les autres ? 
- Pourquoi Jésus mettait-il si souvent en avant la foi des étrangers et des personnes de 
l’extérieur ?  
- Que peuvent nous enseigner sur la foi les personnes « en dehors » de l’Église ? 
 
La foi, ce n’est pas éteindre son intelligence 

Luc 7.1-10 

Le centurion n’agit pas de manière irrationnelle. Il observe, réfléchit et arrive à une 
conclusion. 

En tant qu’officier militaire, il comprend comment fonctionne l’autorité : « Dis seulement 
un mot, et mon serviteur sera guéri. » 

Sa foi naît de la réflexion et de l’expérience. Souvent, la foi a été présentée comme le 
fait de « ne pas poser trop de questions ». Mais la Bible ne décrit pas la foi comme un 
rejet de l’intelligence. 

Dieu ne nous demande pas d’arrêter de penser. Il nous invite à utiliser notre intelligence 
avec humilité. 

La vraie foi peut coexister avec des questions, des doutes et des luttes personnelles. 
 

Réfléchissons ensemble 
- Avez-vous déjà eu l’impression que le fait de poser des questions était un signe 

de foi faible ? 
- Quelle est la différence entre douter et cesser de croire ? 
- Une foi sans réflexion peut-elle devenir dangereuse ? 
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La foi dans un monde brisé 
Beaucoup de personnes perdent la foi parce qu’elles ont du mal à concilier la souffrance 
avec l’idée d’un Dieu bon. Et, honnêtement, il n’y a pas de réponses simples. 

Parfois, dans le christianisme, nous donnons des explications rapides : 

 • « Tout arrive pour une raison. » 

 • « C’était la volonté de Dieu. » 

 • « Tu n’avais tout simplement pas assez de foi. » 

Mais Jésus n’a jamais traité la souffrance humaine d’une manière aussi simpliste. La Bible 
enseigne que nous vivons dans un monde marqué par le péché, l’injustice et la douleur. 
Tout ce qui arrive ne reflète pas le désir de Dieu. La foi ne signifie pas nier la réalité. Elle 
signifie choisir de faire confiance, même lorsque nous ne comprenons pas tout. 

 

Parlons-en 
- Quelles choses ont mis votre foi à l’épreuve ? 
- Comment réagissez-vous lorsque Dieu ne répond pas comme vous l’aviez espéré ? 
- Pourquoi utilisons-nous parfois des phrases religieuses pour éviter d’affronter la 

douleur ?  

 

Conclusion 
La foi, ce n’est pas : 

 • arrêter de penser, 

 • appartenir à une religion, 

 • ou faire semblant d’être parfait. 

 

La foi consiste à apprendre à faire confiance à Dieu au milieu d’un monde complexe. 

C’est peut-être pourquoi Jésus a trouvé autant de foi chez des personnes inattendues : 

parce que ceux qui reconnaissent leur besoin sont souvent plus ouverts à dépendre de 
Dieu. 

 


